
Abstract
There exist in French some verbal sequences which are used to “actualize” nominal predi-

cates and which have a same role assigned with standard support verbs. These constructions have 
a problematic structuring insofar as they are plural or rather complexes from where their deno-
mination “complex support verbs”.

Our objective consists, in this article, to describe their double combinative: an intern combi-
native which assimilate them to frozen sequences and another external which has a similar syn-
tactic and semantic operation with that of the standard support verbs.

We will show through the description of a particular type of complex supports verbs, name-
ly the passive complex support verbs, common properties of this verbs in French and Arabic lan-
guages. We will release, finally specificities of the Arabic passive complex support verbs.
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Complex support verbs, nominal predicates, combinative, contrastive approach.

Introduction

La notion de verbe support a mis fin à l’hégémonie du verbe, considé-
ré comme étant le seul noyau prédicatif dans une phrase élémentaire. Elle 
a contribué à une nouvelle distribution des foyers sémantiques et à une révi-
sion de la conception traditionnelle de la prédication dans la mesure où un 
nom ou un adjectif, voire même une préposition peuvent jouer le rôle de pré-
dicat dans une phrase. Contrairement aux prédicats verbaux qui sont actuali-
sés par les désinences verbales et les verbes auxiliaires, les prédicats non ver-
baux sont « conjugués » par les verbes supports.
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Par ailleurs, les constructions à verbe support sont des unités qui doivent 
être appréhendées dans la pluralité de leurs signifiants. Cette pluralité sous-
tend une hiérarchie des constituants et une structuration bien déterminée du 
prédicat nominal ou adjectival et du verbe support adéquat. La structuration 
des constructions à verbe support est parfois problématique dans la mesure où 
elle peut être qualifiée de complexe. C’est une complexité due essentiellement 
à l’emploi de certaines expressions (faire preuve de, faire l’objet de, etc.) qui 
ont un comportement et un fonctionnement similaires à ceux des verbes sup-
ports. Les expressions verbales jouant le même rôle assigné aux verbes sup-
ports standard seront appelées « verbes supports complexes ».

Nous tâcherons, dans un premier temps, de présenter un bref aperçu sur 
les constructions à verbes supports en français. Nous étudierons, dans un se-
cond temps, la problématique des verbes supports complexes. Enfin, nous 
examinerons le fonctionnement d’un type particulier de verbe support com-
plexe en français et en arabe. 

1. Aperçu sur les constructions à verbes supports

Le phénomène des constructions à verbe support a fait l’objet de plusieurs 
études dans le cadre du Laboratoire Automatique Documentaire (LADL) et le 
Laboratoire Linguistique Informatique (LLI).

1.1. Conjugaison lexicale

Contrairement aux prédicats verbaux qui ont une conjugaison morpholo-
gique, les prédicats nominaux ont une conjugaison lexicale, c’est-à-dire qu’ils 
ont besoin de verbes pour être inscrits dans le temps. L’actualisation définie 
comme l’inscription du prédicat dans le cadre des catégories grammaticales 
générales est assurée par ces verbes supports parce que c’est eux qui portent 
les marques de temps, de nombre et de personne. 

Examinons les exemples suivants :

Max fait un voyage en Italie.
Max a fait un voyage en Italie.
Max fera un voyage en Italie.
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Nous constatons que le prédicat voyage sélectionne en position sujet un 
N0 humain et en position N1 un complément locatif. Cette actualisation lexi-
cale par le verbe support faire inscrit le prédicat dans :

le nombre (Max : singulier),
la personne,
le temps (présent (fait) / passé (a fait) / futur (fera)),
l’aspect (accompli (a fait), inaccompli (fait – fera)).
Ce rôle de simple actualisateur ou de « conjugueur » est vérifiable par un 

certain nombre de propriétés transformationnelles.

1.2. Critères de définition et de reconnaissance

Les critères de définition, de reconnaissance et d’identification des ver-
bes supports varient d’un linguiste à un autre ; il est question d’une profusion 
de critères de reconnaissance selon l’approche et le cadre théorique adoptés. 
Par ailleurs, toutes les approches s’accordent sur le fait que le verbe n’est pas 
support par nature mais il a un emploi de support : « Un verbe n’est pas sup-
port par définition » (R. V i v è s, 1983 : 8). Cet emploi est tributaire du nom 
qui le suit : « Un verbe n’est ni verbe support, ni verbe opérateur, ce sont des 
combinaisons spécifiques verbe–nom qui ont soit un ensemble de proprié-
tés définissant des formes simples dites à verbe support, soit un ensemble de 
propriétés définissant des formes plus complexes dites à verbe opérateur » 
(J. G i r y - S c h n e i d e r, 1986 : 63). 

Un verbe support n’intervient pas dans la sélection des arguments de la 
phrase :

Max a commis un assassinat.

Le nom prédicatif assassinat sélectionne en position sujet un N0 hu-
main.

Par ailleurs, le verbe support peut être effacé moyennant la transforma-
tion relative et sans que la phrase perde son statut de phrase ou change de 
sens. L’effacement du verbe support implique seulement une non-actualisa-
tion du prédicat.

Léa éprouve de l’amour pour Max.
L’amour dont éprouve Léa pour Max est très fort.
L’amour de Léa pour Max.
Son amour pour Max.

–
–
–
–
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Notons que le principe de la coréférence exprimé par le recours au pos-
sessif dans son amour et la formation d’un groupe nominal complexe Son 
amour pour Max constituent également des critères définitoires des construc-
tions à verbes supports.

De même, un verbe support en tant que simple actualisateur de prédicat ne 
peut pas faire l’objet d’un changement catégoriel, en d’autres termes un ver-
be support ne peut pas faire l’objet de transformations morphologiques com-
me la nominalisation.

Max prend peur.
*La prise de peur de Max.

Ces différentes propriétés transformationnelles nous permettent de recon-
naître un emploi support du verbe.

1.3. Conjugaison et classes sémantiques de prédicats

Partant du fait qu’« il n’existe pas de verbe support unique pour tous les 
noms prédicatifs » (G. G r o s s, 2004 : 343–358) nous pouvons affirmer que 
la sélection d’un verbe support approprié est tributaire d’une typologie sé-
mantique des prédicats. 

Nous distinguons trois hyperclasses de prédicats : l’hyperclasse des prédi-
cats d’actions actualisée par le verbe support basique faire, celle des prédicats 
d’état supportée par les verbes supports avoir et être et la dernière, l’hyper-
classe des prédicats des événements conjuguée par le verbe support comple-
xe avoir lieu.

Par ailleurs, en se référant au verbe productif faire comme actualisateur 
des noms prédicatifs d’action, Gaston Gross réfute cette idée en montrant qu’il 
y a des actions qu’on ne fait pas mais qu’on commet (un crime) ou qu’on pra-
tique (opération chirurgicale) etc. L’élaboration des classes sémantiques de 
prédicats représente un outil opératoire dans la mise au point de dictionnaire 
électronique où il est question de classes sémantiques décrites en termes de 
classes d’objets, autrement dit des classes sémantiques homogènes syntaxique-
ment et sémantiquement. Ces classes de prédicats sélectionnent et dictent le 
choix d’un type particulier de support qu’on appelle verbe support approprié. 
Citons, à titre d’exemple, que la classe des prédicats de <sentiments> sélec-
tionnent les verbes supports éprouver, ressentir et la classe des prédicats no-
minaux <actions répréhensibles> revendiquent le verbe support commettre.
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2. La problématique des verbes supports complexes1

2.1. Problématique des verbes supports complexes dans la continuité 
de la réflexion sur la prédication non verbale

L’étude des verbes supports complexes s’inscrit dans la continuité de la ré-
flexion sur la prédication nominale. En examinant les outils actualisateurs d’un 
prédicat nominal comme les verbes supports simples, les déterminants, les ad-
jectifs et les adverbes, nous avons constaté la présence des expressions qui ser-
vent à conjuguer des prédicats. Or, ces expressions étaient considérées comme 
des locutions verbales, étant donné leur polylexicalité. De ce fait, la probléma-
tique des verbes supports complexes s’inscrit dans une zone qui est à la limite 
des constructions à verbes supports et des constructions figées, dans la mesu-
re où on a souvent mis sur le même plan des réalités linguistiques différentes 
en considérant les verbes supports complexes comme des locutions verbales. 

Les verbes supports complexes sont des verbes supports, c’est-à-dire des 
verbes qui conjuguent des prédicats nominaux ou adjectivaux. Et ils sont des 
verbes complexes dans le sens où ils sont polylexicaux, c’est-à-dire qu’ils 
sont composés d’un signifiant pluriel (poly), formé de plusieurs unités lexi-
cales fonctionnant comme des unités autonomes hors du cadre de la séquen-
ce. La pluralité des signifiants des verbes supports complexes est régie par 
des contraintes qui relèvent d’un certain type de figement.

La donnée formelle et morphologique de la polylexicalité de ces actuali-
sateurs complexes nous a poussé à examiner leur distribution dans une phra-
se élémentaire et à décrire leur combinatoire interne.

2.2. La double combinatoire des verbes supports complexes 

Les verbes supports complexes sont dotés d’une double combinatoire : 
une combinatoire interne caractérisée par un figement et par des contraintes 
et des blocages des propriétés transformationnelles à l’intérieur du signifiant 
polylexical du verbe support complexe. D’ailleurs, c’est cette combinatoire 
interne qui rapproche ces verbes supports complexes des locutions verbales. 
Par ailleurs, les verbes supports complexes ont une combinatoire externe si-
milaire à celle d’un verbe support simple. Ces verbes supports complexes per-
mettent l’actualisation des prédicats nominaux.

Nous examinons dans ce qui suit les propriétés et les spécificités de leur 
double combinatoire.

 1 D. L a j m i, à paraître : Verbes supports complexes. Thèse en cours.
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2.2.1. La combinatoire externe des verbes supports complexes

L’application des critères d’identification et de reconnaissance des ver-
bes supports standard aux verbes supports complexes nous a permis de déga-
ger une conformité partielle de ces derniers avec la définition générale d’un 
verbe support. 

Les verbes supports complexes obéissent à certains critères définitoires 
des verbes supports standard. 

La formation d’un groupe nominal :

La statue a fait l’objet de démoulage.
Le démoulage dont la statue a fait l’objet était difficile.
Le démoulage de la statue.

Le principe de la coréférence et l’emploi du possessif :

Son démoulage.

La formation d’un groupe nominal complexe :

La statue a fait l’objet de démoulage par la municipalité.
Le démoulage de la statue par la municipalité.

Contrainte sur la détermination du nom prédicatif :

La statue a fait l’objet de démoulage.
*La statue a fait l’objet du démoulage.

Blocage de l’interrogation :

La statue a fait l’objet de démoulage.
*De quoi la statue a-t-elle fait l’objet ?

2.2.2. La combinatoire interne des verbes supports complexes

Les unités figées se reconnaissent à certains indices formels, syntaxiques 
et sémantiques : les premiers se déduisent de la forme des groupes, les autres 
des manipulations transformationnelles de la séquence et les derniers de la 
structuration sémantique. Les principaux de ces indices sont : la polylexica-
lité, le blocage de certaines propriétés transformationnelles, l’équivalence de 
la locution à un mot unique. 
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Nous décrirons la combinatoire interne des verbes supports complexes en 
nous basant sur deux batteries de tests : une première batterie nous permettrait 
de voir si le nom faisant partie du verbe est susceptible d’être modifié (par un 
adjectif, par une relative, par un autre nom coordonné) ; la seconde, de nous 
interroger sur la possibilité de déplacer l’élément nominal par le biais de l’ex-
traction, la relativation et la passivation. 

L’élément nominal peut-il être modifié ?

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.

1) impossibilité de changer le nombre du nom :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*Marie a fait des objets de nombreuses critiques.

2) impossibilité de reprendre le nom par un pronom : ce test permet de dis-
tinguer une séquence figée d’une séquence libre dans la mesure où le complé-
ment dans une construction libre peut faire l’objet d’une pronominalisation :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*Marie l’a fait de nombreuses critiques. 

3) impossibilité d’avoir plus d’un nom : le blocage de la coordination :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*Marie a fait l’objet et le sujet de nombreuses critiques.

4) impossibilité d’ajouter une subordonnée relative :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*Marie a fait l’objet que Luc donne de nombreuses critiques.
*Marie a fait l’objet qui est observable de nombreuses critiques.

5) impossibilité de qualifier le nom par un adjectif :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*Marie a fait l’objet matériel de nombreuses critiques.

L’élément nominal peut-il être déplacé ?
6) impossibilité du passif :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
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*L’objet a été fait de nombreuses critiques de Marie.

7) l’extraction :

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*C’est l’objet que Marie a fait de nombreuses critiques.

8) la relativation : 

Marie a fait l’objet de nombreuses critiques.
*L’objet qu’a fait Marie de nombreuses critiques.

Tous ces tests et ces manipulations syntaxiques permettent de corroborer 
l’idée d’un figement de la combinatoire interne de ces séquences. Le bloca-
ge de ces transformations nous montre que nous avons affaire à une cooccur-
rence restreinte et contrainte, voire figée. 

2.3. Verbes supports complexes : actualisation analytique 
des prédicats nominaux

Certes les verbes supports complexes ont des propriétés communes avec 
les verbes supports standard, néanmoins ils présentent des spécificités qui leur 
sont propres. Les verbes supports complexes sont de nature sémantique com-
plexe dans la mesure où ils comprennent, outre la fonction d’actualisateurs 
temporels, des informations de nature diverse se rapportant à l’aspect, à l’in-
tensité, au passif, etc.

Luc est brûlant de désir.
Luc est en butte aux injures de Paul.

Nous constatons à travers l’examen de ces deux exemples que les verbes 
supports complexes être brûlant de et être en butte à expriment respective-
ment l’intensif et le passif.

L’effacement du verbe support complexe être en butte à entraîne la déper-
dition de l’information aspectuelle durative véhiculée par le verbe. Dans ce 
sens, nous pouvons parler d’un « actualisateur analytique » ou de la fonction 
d’actualisation analytique (par opposition à une actualisation synthétique) as-
surée par un verbe support complexe (les marques de temps, de nombre, de 
personne portées par le premier élément du verbe support complexe et les in-
créments aspectuels, passifs, modaux par le second élément) :
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 Faire l’objet de
→ actualisation temporelle + actualisation dans la voix (le passif)
 Être brûlant de
→ actualisation temporelle + actualisation aspectuelle intensive
 Faire preuve
→ actualisation temporelle + rôle de classifieur
 Être en voie de
→  actualisation temporelle + actualisation aspectuelle

3. Verbes supports complexes : approche contrastive 
(français – arabe)

Les études contrastives ont accordé beaucoup d’importance à l’étude des 
verbes supports. Ces derniers ont fait l’objet de plusieurs études exhaustives et 
détaillées sur différentes langues dans le cadre du Laboratoire d’Automatique 
Documentaire Linguistique et du Laboratoire de Linguistique Informatique.

L’étude et la description des verbes supports complexes nous permettent 
de dégager leurs spécificités syntactico-sémantiques et de voir s’ils ont un 
fonctionnement identique en arabe et en français.

3.1. Les critères de définition des verbes supports entre l’arabe 
et le français

Pour résumer les propriétés des verbes supports en arabe, nous proposons 
le tableau suivant (B. O u e r h a n i, 2006 : 51).

Propriétés Verbe support français Verbe support arabe
Prédicativité – –
Relativement vide de sens + +
Possibilité d’effacement ± ±
Prendre en charge différentes valeurs + +
Dérivation nominale ± ±
La double analyse + ±
Le principe de coréférence + –
Contraintes (degrés de figement) ± ±
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L’examen de ce tableau nous montre que la double analyse et le principe 
de coréférence qui sont des critères définitoires pour les verbes supports fran-
çais ne sont pas vérifiables pour les verbes supports arabes.

De même, le blocage de la nominalisation (dérivation nominale) qui est 
une caractéristique des emplois supports des verbes en français n’est pas res-
pecté en arabe dans la mesure où la langue arabe peut faire passer n’importe 
quel verbe dans la catégorie du nom.

3.2. Description d’un type de verbe support complexe dans les deux 
langues : les verbes supports complexes passifs

Nous examinerons dans ce qui suit le fonctionnement d’un type particu-
lier de verbe support complexe, à savoir les verbes supports complexes pas-
sifs à passivoïde.

Il existe, en français, plusieurs structures formelles pour l’expression du 
passif. La diversité de structures et de formes lexicales exprimant le passif 
est marquée par une nouvelle notion introduite par Maurice Gross et par Gas-
ton Gross, à savoir la notion du passif nominal ou plus précisément « le pas-
sif à prédicat nominal » ou « passif dans des phrases à opérateur nominal »2. 
Ce dernier est rendu en français par des formes verbales et des expressions 
bien spécifiques actualisant des prédicats nominaux. La notion de passif no-
minal a remis en question l’idée que le passif sur le plan, syntaxique, morpho-
logique et sémantique est une propriété du verbe.

L’actualisation des prédicats nominaux au passif est assurée par une sé-
rie de verbes qu’on appelle des verbes supports converses comme subir, re-
cevoir, endurer, bénéficier en français et en arabe  (recevoir, obtenir), (se 
soumettre à)  (être en butte à, être en proie à),  (endurer), 
(souffrir de)  (recevoir), etc.

Outre ces verbes supports standard, il existe des structures composées et 
des formes lexicales complexes qui assurent fonctionnellement le même rôle, 
à savoir la conjugaison de prédicats et l’expression de la valeur passive aussi 
bien en français qu’en arabe « tous les auteurs sont d’accord sur l’existence 
en arabe moderne et plus spécialement de presse, d’une ou plusieurs structu-
res, de type analytique, servant à exprimer le passif » (A. G i r o d, P. L a r -
c h e r, 2003 : 152).

Parmi les expressions analytiques employées pour l’expression du passif, 
nous avons dégagé ce que nous avons appelés les verbes supports complexes 
passifs ; ces derniers actualisent aussi bien en français qu’en arabe des pré-
dicats nominaux :

 2 G. G r o s s  (1993) : « Les passifs nominaux ». Langages, 109 « sur le passif », p. 111.
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 De tels délits ont fait l’objet de sanctions
sévères, P576/ GRANDJEAN.S / ORFEVRE-
RIE 19E S. EN EUROPE /1962 page 99 / 

 

Transcription phonétique : [kɛ:nɛ lmawduʕu maħɛllɛ niqɛ:ʃin min qibɛli ɛsulutat]. 
Traduction littérale : (être (passé accompli)-il-sujet-lieu-discussion-

de-part-des-autorités)
Traduction globale : Le sujet était l’objet de discussion de la part 

des autorités.

Nous entendons par « passif nominal à passivoïde » un type de passif 
consacré à l’inscription des prédicats nominaux dans la voix passive ou plutôt 
dans la diathèse passive par le biais d’un élément, qu’il soit nominal ou adjec-
tival, que nous avons appelé « passivoïde ». Il faut dire que nous avons em-
prunté ce terme à la terminologie de David Gaatone dans son ouvrage sur le 
passif et nous lui avons donné une nouvelle acception dans le sens où ce ter-
me réfère à un élément que nous allons appeler « diathésique » ou de diathè-
se. Le passivoïde combiné à un verbe support basique contribue à l’expression 
analytique du passif en français et en arabe : (être l’objet de) et [kɛ:nɛ maħɛllɛ].

3.2.1. Propriétés communes des verbes supports complexes passifs à passivoïde 
en arabe et en français

Les propriétés communes des verbes supports complexes en arabe et en 
français peuvent se résumer autour des points suivants :

Les verbes supports complexes passifs dans les deux langues ne sont pas 
prédicatifs dans le sens où ils n’interviennent pas dans la sélection des ar-
guments de la phrase. Examinons les exemples :

 
Transcription phonétique : [kɛ:nɛ lmawduʕu maħɛllɛ niqɛ:ʃin].
Traduction littérale : (être (passé-accompli)-il-le sujet-lieu-discus-

sion)
Traduction globale :  Le sujet était l’objet de discussion.

 
Transcription phonétique : [kɛ:nɛ raƷulu maħɛllɛ kollɛ ʔiħtira:m].
Traduction littérale : (être (passé-accompli)-il-homme-lieu-tout-res-

pect) 

●



Verbes supports complexes… 111

Traduction globale : L’homme était l’objet de tout le respect.

 C’est ensuite la méthode que devra suivre le 
précepteur qui fait l’objet de l’attention de 
*Fénelon. P727/ *Anonyme / ENCYCLOPE-
DIE EDUCATION FRANCE / 1960 page 16 / 

 Les observations en mer font l’objet de dis-
positions toutes spéciales (P566/ *Anonyme / 
LA METEOROLOGIE FRANCAISE / 1963 
page 4 /)

L’examen de ces exemples nous montre que l’emploi du verbe support 
complexe arabe  [kɛ:nɛ maħɛllɛ] et du verbe support complexe français 
faire l’objet de n’interviennent pas dans la sélection du N0 sujet mais plutôt 
c’est le prédicat qui est responsable de la sélection de son sujet : c’est le nom 

 (discussion) qui sélectionne un N0 sujet inanimé abstrait et c’est le pré-
dicat respect  [ʔiħtira:m] qui sélectionne un N0 sujet humain. Il en est de 
même pour les prédicats dispositions et attention dans les phrases construites 
avec le verbe support complexe faire l’objet de.

Les verbes supports complexes aussi bien en arabe qu’en français sont des 
actualisateurs de prédicats dans des phrases élémentaires, ils permettent 
l’inscription du prédicat dans le temps, le nombre, la personne et la voix :

  
Transcription phonétique : [lɛ: ʔaqbɛlu ʔɛn ʔɛku:nɛ mawdiʕa ttihɛ:min]. 
Traduction littérale : (nég.-je-accepter (inaccompli)-que-je-être (in-

accompli)-emplacement-accusation)
Traduction globale : Je déteste être l’objet d’une accusation. (DSLN, 

page 96)

La présence du passivoïde permet d’inverser les fonctions syntaxiques et 
les rôles sémantiques : 

 

Transcription phonétique : [kɛ:nɛ lmawduʕu maħɛllɛ niqɛ:ʃin min qibɛli ɛsulutat]. 
Traduction littérale : (être (passé accompli)-il-sujet-lieu-discussion-

de-part-des-autorités)
Traduction globale : Le sujet était l’objet de discussion de la part 

des autorités.

●

●
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Transcription phonétique : [lmawduʕu maħɛllu niqɛ:ʃin min qibɛli ɛsulutat]. 
Traduction littérale : (le-sujet-lieu-discussion-de-part-des-autori-

tés)
Traduction globale : Le sujet était l’objet de discussion de la part 

des autorités.

 

Transcription phonétique : *[lmawduʕu niqɛ:ʃu min qibɛli ɛsulutat]. 
Traduction littérale : *(le sujet-discussion-de-part-des-autorités)
Traduction globale : *Le sujet discussion de la part des autorités.

 

Transcription phonétique : [niqɛ:ʃu ɛsulutat lilmawduʕu]. 
Traduction littérale : (discussion-des-autorités-pour-sujet)
Traduction globale : la discussion des autorités du sujet

Nous constatons, à travers ces exemples, que l’effacement du passivoïde 
entraîne non seulement l’agrammaticalité de la phrase ; mais il implique éga-
lement une inversion des rôles sémantiques.

La présence d’un complément d’agent 

 
Transcription phonétique : [lɛ: ʔaqbɛlu ʔɛn ʔɛku:nɛ mawdiʕattihɛ:min min qibɛli 

fulɛ:n].
Traduction littérale :  (nég.-je-accepter (inaccompli)-que-je-être (in-

accompli)-emplacement-accusation-de la part 
de tel)

Traduction globale : Je déteste être l’objet d’une accusation de la 
part de N humain.

Les verbes supports complexes dans les deux langues peuvent être rempla-
cés par des verbes supports standard et entrent dans des couplages d’ac-
tualisation (actif–passif). En d’autres termes, ces verbes supports comple-
xes passifs à passivoïdes ne sont pas des verbes isolés.

Le verbe support complexe faire l’objet n’est, en réalité, qu’un substitut 
d’un verbe support converse standard :

●

●
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 Cette question ait faite l’objet de votre part 
d’objections fondamentales. (frantext)

 Cette question ait reçue de votre part d’objec-
tions fondamentales. 

 Vous aviez donné des objections fondamenta-
les sur cette question.

 
Transcription phonétique : [kɛ:nɛt ɛlmɛsʔɛlɛ maħɛllɛ ʔihtima:m ɛlƷamiʕ].
Traduction littérale : (être-passé-accompli-elle-la question-lieu-at-

tention-tous) 
Traduction globale : La question était l’objet d’attention de tout le 

monde.
 
  
Transcription phonétique : [laqijɛtt ɛlmɛsʔɛlɛtu ʔihtima:m ɛlƷamiʕ].
Traduction littérale : (trouver (accompli)-elle-la question-l’attention-

tous) 
Traduction globale : La question a bénéficié de l’attention de tout 

le monde.

Les verbes supports complexes en arabe et en français sont polylexicaux, 
c’est-à-dire qu’ils sont composés d’un signifiant pluriel (poly), formé de 
plusieurs unités fonctionnant comme des unités autonomes hors du cadre 
de la séquence. La pluralité des signifiants des verbes supports complexes 
est régie par des contraintes qui relèvent d’un certain type de figement. 

 
 La synthèse des protéines a fait l’objet de 

nombreuses recherches. (P376/ *Anonyme / 
HIST. GEN. SCIENCES T. 3 VOL. 2 / 1964 
page 618 /)

La combinatoire interne de ces verbes supports complexes est figée. La dé-
termination, à titre d’exemple, ne peut faire l’objet d’aucun changement :

 
Transcription phonétique : [lɛ: ʔaqbɛlu ʔɛn ʔɛku:nɛ mawdiʕa ttihɛ:min].
Traduction littérale :  (nég.-je-accepter (inaccompli)-que-je-être (in-

accompli)-emplacement-accusation)

●

●
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Transcription phonétique : *[lɛ: ʔaqbɛlu ʔɛn ʔɛku:nɛ ʔɛl mawdiʕa ttihɛ:min].
Traduction littérale : *(nég.-je-accepter (inaccompli)-que-je-être 

(inaccompli)-l’emplacement-accusation)

 Max fait l’objet de reproches de la part de 
Luc.

 *Max fait cet objet de reproches de la part de 
Luc.

 Ces livres ont fait l’objet d’une lecture atten-
tive de la part des étudiants.

 *Ces livres ont fait ces objets d’une lecture at-
tentive de la part des étudiants.

La substitution paradigmatique du premier élément du verbe support com-
plexe est possible dans les deux langues :

 Ce malade est l’objet de surveillance constan-
te (le PR).

 Ce malade fait l’objet de surveillance constante.

  
Transcription phonétique : [kɛ:nɛt ɛlfatɛt maħɛllɛ ʔiʕiƷa:b ɛlƷamiʕ].
Traduction littérale : (être-passé-accompli-elle-la fille-lieu-admira-

tion-tous) 
Traduction globale : La fille était l’objet d’admiration de tout le 

monde.

  
Transcription phonétique : [mmɛ:zɛlɛt ɛlfatɛt maħɛllɛ ʔiʕiƷa:b ɛlƷamiʕ].
Traduction littérale : (être-passé-accompli-elle-la fille-lieu-admira-

tion-tous) 
Traduction globale : La fille était l’objet d’admiration de tout le 

monde.

  
Transcription phonétique : [ddɛlɛt ɛlfatɛt maħɛllɛ ʔiʕiƷa:b ɛlƷamiʕ].
Traduction littérale : (être-passé-accompli-elle-la fille-lieu-admira-

tion-tous) 
Traduction globale : La fille était l’objet d’admiration de tout le 

monde. 

●
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Nous considérons être l’objet de et sa variante faire l’objet de comme 
des verbes supports complexes à passivoïde nominal. « Les phrases formées 
avec cette expression (faire l’objet) ou l’expression parallèle être l’objet de, 
apparaissent comme des équivalents de passifs, où faire l’objet jouerait le 
rôle de l’auxiliaire et le complément, celui de lexème verbal » (D. G a a t o -
n e, 1998 : 160).

Par ailleurs, la substitution des verbes supports basiques  [mmɛ:zɛlɛ] (res-
ter) et  [ddɛlla] (demeurer) au verbe support basique [kɛ:nɛ] (être au passé) vé-
hicule des nuances sémantiques d’ordre aspectuel.

3.2.2. Spécificités des verbes supports complexes passifs arabes

La description des verbes supports complexes passifs arabes nous a per-
mis de constater que ces verbes présentent certaines spécificités.

Les verbes supports complexes passifs en arabe représentent une unité 
morphologique plurielle mais discontinue, il s’agit d’une unité « polylexi-
cale discontinue ». D’ailleurs, cette discontinuité qui permet le maintien 
du passivoïde. De ce fait, l’effacement de l’actualisation temporelle peut 
avoir lieu, par contre l’actualisation diathésique demeure présente :

 prédicat nominal + (
Transcription phonétique : [kɛ:nɛ maħɛllɛ-mawdiʕa- maħatta].
Traduction littérale : (être (passé)-il-(endroit-sujet-cible) + prédicat 

nominal) 
Traduction globale : être l’objet de + prédicat nominal
 
Le premier élément du verbe support complexe arabe, qui est dans la plu-
part des cas, un type particulier de verbe qu’on appelle dans la grammai-
re arabe « un abrogatif », a un emploi similaire à celui d’un verbe support 
dans le sens où sa fonction est réduite à celle d’un outil purement gram-
matical permettant d’attribuer les désinences aux éléments de la phrase. 
Notons que les deux traits distinctifs d’un verbe en arabe sont l’expression 
d’un temps grammatical en premier lieu, et d’un fait [maʕna:] (un sens) 
en second lieu. Or, le verbe [kɛ:nɛ] est défini dans la tradition grammati-
cale en tant que verbe défectif, incomplet. Son incomplétude est d’ordre 
sémantique, il apporte des informations aspectuelles (l’accompli), et tem-
porelles (le passé), mais il n’implique pas un fait, c’est-à-dire qu’il a be-
soin d’un prédicat pour que la phrase ait un sens. C’est dans cette optique 
que nous pouvons rapprocher le comportement de [kɛ:nɛ] de celui d’un 

●

●
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verbe support d’autant plus que son effacement n’entraîne aucun change-
ment sémantique.
Le statut de [kɛ:nɛ] en tant qu’abrogatif ne lui permet d’être remplacé que 
par des verbes de même nature, c’est-à-dire par des abrogatifs du type  
[mmɛ:zɛlɛ] (rester) et  [ddɛlla] (demeurer).
Le verbe support complexe passif français être l’objet de est rendu en ara-
be par plusieurs verbes supports complexes passifs ; la traduction du ter-
me « objet » qui a comme équivalent sémantique arabe [mawdu:ʕ] montre 
que les noms [maħɛllɛ], [mawdiʕa] sont plus lexicalisés que [mawdu:ʕ] dans 
la mesure où ils se combinent avec des noms prédicatifs variés. Ce même 
verbe support complexe peut être également traduit par le verbe support 
complexe passif arabe être l’occasion de

 J’ai été l’objet d’un marchandage serré. 
 
Transcription phonétique: [knɛt fursatɛn lilmusɛ:wɛmɛti ʃʃɛdi:dɛti]. 
Traduction littérale : (être (passé)-elle-occasion-pour-le marchanda-

ge-fort) 

Conclusion

La notion de verbe support complexe est d’une grande conséquence sur le 
plan théorique et empirique parce qu’elle a permis de réviser non seulement 
le phénomène des constructions à verbes supports mais surtout le phénomène 
du figement. Son statut théorique peut se résumer en ces points :

éviter de mettre sur le même plan des réalités linguistiques différentes : 
des locutions verbales et des verbes supports complexes ;
introduire d’autres moyens lexicaux pour l’actualisation des prédicats no-
minaux ;
la notion de verbe support complexe montre que les limites entre les em-
plois supports et les emplois figés ne sont pas claires et bien définies.
Il est à souligner que les verbes supports complexes ne sont pas des ver-

bes supports complexes au même degré. « Une fois qu’on admet l’existen-
ce de degrés dans la fonction support, l’une des questions les plus pressantes 
est la définition de tests qui aident à distinguer entre les extensions de verbe 
support et les verbes prédicatifs » (E. J e z e k, 2004 : 198) et en ce qui nous 
concerne, nous ajoutons une autre distinction entre les extensions de verbe 
support et les verbes figés « locutions verbales ».

●

●

●

●
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Par ailleurs, le passif analytique, assuré par les verbes supports comple-
xes aussi bien en français qu’en arabe, offre des possibilités d’actualisation de 
prédicats nominaux là où un passif vocalique ou grammatical bloqué en ara-
be et un passif verbal non disponible en français :

 
Transcription phonétique : [kɛ:nɛ lmawduʕu maħɛllɛ niqɛ:ʃin].
Traduction littérale : (être (passé-accompli)-il-le sujet-lieu-discus-

sion)
Traduction globale : Le sujet était l’objet de discussion.

Nous ne pouvons pas dire :
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